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Présentation de Rooted in Trust
Le projet Rooted in Trust (enraciné dans la confiance) vise à renforcer
l'écosystème de l'information et à atténuer les risques liés à la
désinformation pour les populations vulnérables touchées par les crises
humanitaires pendant la pandémie de la COVID-19, en répondant à leurs
préoccupations et besoins d'information. 
Au Mali, le projet Rooted In Trust se concentre sur l'écoute et la collecte
de rumeurs et des préoccupations autour du virus, de la vaccination, des
impacts de la pandémie et de la réponse COVID-19 sur les médias sociaux
et dans des activités de face à face, en particulier au sein des populations
déplacées et des communautés hôtes dans le District de Bamako et dans
les régions de Sikasso, de Ségou, de Mopti, de Gao et de Tombouctou.
 

Les thèmes traités dans ce bulletin
portent sur la méfiance et les craintes
autour des effets secondaires des
vaccins et les liens faits entre le
vaccin COVID et la vaccination anti
paludique.

Entre le 17 juin et le 22 juillet 2022,
nous avons recueilli 254 rumeurs.
Cette collecte régulière
d'informations dans les
communautés vise à fournir des
recommandations et conseils
pratiques aux agents de terrain
humanitaires et de la santé publique
afin qu'ils puissent les intégrer à leurs
activités de communication sur les
risques et d’engagement
communautaire. Pour la
communauté, il s’agit, d’une part,
d’apporter des réponses utiles,
contextualisées et concrètes à ses
préoccupations et besoins
d’informations et d’autre part, de
l’orienter vers des ressources qui lui
offrent une voie à suivre pour
atténuer les risques associés à la
rumeur.  

 

Méthodologie



La collecte de données se fait
sur le terrain avec les

travailleurs de proximité, par
les radios communautaires et

par la surveillance des
plateformes et espaces de

médias sociaux où les
communautés sont actives

(Facebook, Twitter, WhatsApp,
publications, commentaires et

histoires). Les données
recueillies sont nettoyées,
analysées et catégorisées

sous une thématique et en
fonction d’un niveau de

risque.



Principaux thèmes de rumeurs

31 216 cas positifs cumulés 
737 décès ou 2,36% de létalité
1 453 630 personnes ont complété leurs vaccinations
(MSDS)
14,47% de la population âgée de 12 ans et plus
vaccinée (au 15 juillet)

Aperçu de la situation COVID-19 au Mali

En date du 25 juillet : 

  

Sources des rumeurs

2 699 958 *
Doses administrées




*au 15 juillet 2022
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Bien que des cas avérés de stigmatisation n’aient pas été officiellement reportés à ce jour, un leader PDI
contacté par téléphone, précise que des informations relatives aux effets secondaires négatifs du vaccin
COVID-19 ont beaucoup circulé sur le site. Bon nombre de personnes déplacées du site ''Officiel'' à Mopti
ne savent pas si (ou n’ont pas été témoins) les personnels de santé qui travaillent auprès d’eux se sont
eux-mêmes fait vacciner. Cette absence d’informations à jour sur la vaccination des acteurs de la santé
favorisait les doutes autour de l’efficacité du vaccin voire le déni de l’existence réelle de la maladie,
incitant les communautés à se détourner de la vaccination. Par ailleurs, le manque ou l’accès difficile à
des statistiques régulièrement calculées et diffusées sur le nombre de personnes vaccinées pourrait
accroître la méfiance à l’égard de la vaccination.

Depuis le début de la campagne de vaccination au Mali en mars 2021, plusieurs déplacés du site
“Officiel” ont reçu soit leur première dose ou leurs deux doses (une vingtaine de personnes ont reçu leur
deuxième dose à notre connaissance) à travers notamment des équipes mobiles. Actuellement, la
vaccination, volontaire et gratuite, se poursuit dans les CSCOM ; cette information a été diffusée par les
radios de proximité et communiquée sur les différents sites de déplacés par l’intermédiaire de leurs
représentants. 

Sur tous les sites visités par les équipes mobiles, chaque personne vaccinée est informée du calendrier
de passage des équipes mobiles pour la deuxième dose et les leaders communautaires reçoivent un
rappel la veille du passage. 

Selon le ministère de la Santé et du développement social, plus de deux millions de personnes ont déjà
reçu au moins une dose de vaccin sans complication notable. Tous les vaccins utilisés au Mali ont été
soumis à des tests puis approuvés par le comité scientifique.

Selon l’OMS, les personnes non vaccinées courent au moins dix fois plus de risques de décéder de la
COVID-19 que les personnes vaccinées. Bien qu’aucun vaccin ne soit efficace à 100 % et qu’une infection
légère par le virus puisse survenir même avec un schéma vaccinal partiel ou complet, il est important
de souligner qu’une personne vaccinée n’est en aucun cas un danger pour sa communauté. Au
contraire, la vaccination demeure un outil efficace et essentiel pour se protéger soi-même, son
entourage et la communauté et prévenir les formes graves de la maladie et les décès chez la plupart des
gens. 

Quand on fait le vaccin
du covid on ne te fait plus

confiance et tout le
monde se méfie de toi

dans notre site 

Méfiance et crainte autour 
des effets secondaires des vaccins
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Groupe de discussion avec des femmes PDI, 
site Officiel, Mopti



Pour toute information concernant la vaccination et la maladie, en plus du numéro
vert gratuit 36061, les communautés doivent se renseigner auprès des CSREF, des
CSCOM ou auprès de leurs représentants pour obtenir des informations ou être
orienter vers des ressources adéquates. 

Utiliser les espaces et lieux de rencontres communautaires, les clubs d’épargne, les
groupes de discussion, les tontines, ou créez-en de nouveaux si nécessaire, afin
d’écouter les besoins, prévenir ou résoudre les cas de stigmatisation et consolider la
cohésion sociale entre groupes. Tous les groupes et acteurs communautaires
devraient être impliqués. Privilégiez aussi le partage d’expériences d’agents de santé
communautaire et de déplacés internes qui se sont fait vacciner.

Organiser, autant que possible, des vaccinations en public des agents de santé sur les
sites de déplacés pour rassurer les populations de la non-dangerosité des vaccins et
susciter leur confiance. 

Thème #1

Recommandations
p o u r  l e s  t r a v a i l l e u r s  t e r r a i n  e t  l e s  c o m m u n a u t é s

36061
Numéro vert COVID-19

Appel gratuit 
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Pour les communautés : allez au centre de santé le plus proche pour obtenir toutes les informations sur
le paludisme et la COVID-19. Il faut consulter votre centre de santé ou votre médecin en cas de symptômes
persistants comme la fièvre ou les maux de tête pour un dépistage et une prise en charge rapide.

Communiquez avec les relais communautaires, les agents de santé communautaire (ASC) et les
''Superviseurs dédiés'', qui sont des agents de santé soit auprès de l’ONG MUSO dans la localité de
Bankass, soit auprès de la direction régionale de la santé dans les autres localités du pays. Ils disposent de
multiples informations pour vous orienter aussi bien sur les vaccinations de routine que sur la vaccination
COVID-19. 

Pour les intervenants communautaires : Utilisez davantage les radios communautaires pour diffuser des
informations sur les vaccinations COVID-19 et les autres types de vaccination. À travers des groupes de
discussion par exemple, proposez un suivi auprès des communautés après les diffusions pour répondre
aux questions et apporter des précisions ou compléments d’information. 

Préparez des outils et ressources faciles à utiliser par les communicateurs traditionnels. Des boîtes à
images, des contenus audios ou vidéos en langues locales, afin qu’ils soient en mesure de communiquer
régulièrement des informations adaptées sur la vaccination et la pandémie aux communautés. 

Depuis la recommandation de l’OMS concernant l’utilisation à grande échelle du premier vaccin anti paludique au monde le 6
octobre 2021, le Mali a participé à la phase test du vaccin RTS, S, et ses résultats sont attendus prochainement. M. Daniel
TRAORE du Programme National de Lutte contre le Paludisme (PNLP) rappelle que si les résultats s’avéraient concluants, cela
représenterait ‘’un soulagement pour la santé des enfants et des femmes qui en sont les principales victimes’’. Ce vaccin,
poursuit-il, n’a rien à voir avec la COVID-19, mais permet de réduire de manière significative les cas graves de paludisme.

Le vaccin contre le paludisme agit contre la forme du parasite la plus répandue en Afrique, et qui cause le plus grand nombre
de décès. Par ailleurs, le Directeur général de l’OMS rappelle que la vaccination contre le paludisme ne remplace ni ne réduit la
nécessité d'autres mesures, notamment les moustiquaires ou le recours aux soins en cas de fièvre.

Au Mali, le paludisme demeure la cause principale de la mortalité infantile, le plus grand nombre de cas étant enregistré en
général dans la période de juillet à novembre. Selon la Directrice Générale du Programme National de Lutte contre le
Paludisme, le Mali a enregistré en 2021 trois millions de cas de paludisme dont plus d’un million de cas graves et 1480 décès.
Les enfants de moins de 5 ans et les femmes enceintes sont les couches les plus affectées.

Le paludisme ou la malaria est une maladie potentiellement mortelle due à des parasites transmis à l’homme par des piqûres
de moustiques femelles infectés. Il est considéré comme l'un des plus grands fléaux de l'humanité depuis des millénaires et
tue principalement les bébés et les enfants en bas âge. Sa propagation se fait par la piqûre de moustiques suceurs de sang et
environ 95 % du fardeau du paludisme est ressenti en Afrique, où plus de 260 000 enfants sont morts de la maladie en 2019. 

Le coronavirus (COVID-19) et le paludisme sont des affections causées par deux pathogènes différents, le premier par un virus
et le second par un parasite. Les deux maladies ont toutefois quelques symptômes similaires comme la fièvre, les maux de tête
ou encore la fatigue, qui peuvent prêter à confusion. Ainsi, les personnes fébriles doivent consulter un médecin, se faire
dépister et obtenir immédiatement un traitement plutôt que de rester chez elles.

C’est leur vaccin de corona
qu’ils ont transformé en
vaccins anti-paludismes

puisque les africains
avaient refusés leurs

vaccins de Covid 
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Association entre le vaccin COVID-19 et
la vaccination contre le paludisme

Homme, Facebook
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  Qui

  



  Où

  



  Quoi

  



  Contact

  



  Centre de Traitement

Ambulatoire (CTA) de l'ONG Walé
  



  Ségou

  



  VIH, Tuberculose

  



  66 71 47 89 / 

76 25 33 14
  



  tiabou@yahoo.fr

  



  Kénédougou Solidarité

  



  Sikasso

  



  VIH, Tuberculose

  



  21 62 14 33

  



   kenesol@kenesol.org

  



  Centre d’Écoute, de Soins,

d’Animation et de
  Conseils (CESAC)

  



  Mopti

  



  VIH, Tuberculose

  



  20 23 64 77

  





  ONG SOUTOURA

  
Bamako, Kayes, Koulikoro



  VIH

  



  76 23 76 55

  



  outoura.souko@gmail.com

  



  SANTE SUD

  



  Bamako

  



  VIH

  



  20 22 02 27

  



 santesud@afribonemali.net

  



  DANAYA SO

  





  VIH

  



  20 21 53 21

  



 

 danayasocoordination@gm
ail.com

  



  ARCAD SANTE PLUS (Association

de Recherche, de 
 Communication,

d'Accompagnement à Domicile
des Personnes vivant avec le

  VIH/SIDA)
  



  Bamako, Kayes, Koulikoro,

Ségou, Mopti, Gao
  



  VIH, Tuberculose

  



  20 23 72 59

  



   infos@arcadsanteplus.org

  



  ARCAD SANTE PLUS Clinique de

Santé Sexuelle les Halles de
Bamako, sise à Faladié.

  



  Bamako

  



  VIH, Hépatite et autres IST

  



  20 23 72 59

  





  Unité de Soins

d'Accompagnement et de Conseil
Intégrée  (unité de traitement

  du VIH)
  



  Tous les CSRef sur tout le

territoire
  



  VIH

  

 




  Tous les CSRef et CSCOM 

  



  Sur tout le territoire

  



  Paludisme, rougeole

  



   
  



   
  



  Programme national de lutte

contre le paludisme
 



  Sur tout le territoire

  
Paludisme



  20 22 32 56

  



  Site internet :

https://pnlp.ml/ 
  email :

Programmepalu725@gmail.
com

  

Ressources utiles
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Pour toute question, information ou suggestion, merci de communiquer avec  Christophe Massamba (vmassamba@internews.org), Project Manager. Pour en savoir plus: https://rootedintrust.org/fr/


